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QU’EST-CE QUE MINECRAFT® ?

Minecraft® est un jeu incroyablement créatif auquel on peut jouer seul, avec des amis ou bien avec des gens du monde entier. C’est un jeu de type « bac à sable » qui donne au joueur la possibilité de bâtir des structures extraordinaires à partir de cubes texturés représentants divers matériaux : pierre, terre, sable, grès… Les lois normales de la physique ne s’y appliquent pas, car le mode créatif permet de construire des structures qui défient la gravité et n’ont pas besoin de supports visibles.

Les adultes comme les enfants ont su tirer parti du potentiel créatif de Minecraft® en bâtissant des structures incroyables dans cet univers cubique. Ces derniers temps, la mode consiste à créer des répliques de villes entières : des joueurs ont fabriqué des copies de Londres, Manhattan, Stockholm et même d’un pays, le Danemark. Des fans de Minecraft® ont également bâti des villes imaginaires tirées de leurs séries TV favorites, comme Port-Réal et Winterfell dans Game of Thrones, et Minas Tirith dans Le Seigneur des Anneaux. Cependant, la construction la plus impressionnante est Titan City, faite par un seul joueur et ayant nécessité quatre milliards et demi de blocs… Waouh !

En plus des villes, les joueurs ont également reproduit des bâtiments célèbres dans le jeu. Mon préféré reste le Taj Mahal, mais j’aime également la cathédrale Notre-Dame de Paris et l’Empire State Building. Pour les fans de Star Trek, une réplique de l’USS Enterprise existe, ainsi que le Faucon Millenium et l’Étoile noire de mon film préféré. Regardez la vidéo accélérée de la construction de cette dernière, elle est tout simplement stupéfiante. Minecraft® a également été le théâtre de nombreuses demandes en mariage. Je ne sais pas combien d’entre elles ont été acceptées, mais beaucoup de ces vidéos ont attiré des milliers de spectateurs. J’espère que les réponses ont été positives car un refus après un tel buzz doit être assez dur à avaler. D’autant que ce qui se passe sur Internet y reste (comme ils le disent dans le film Le Gang des champions) POUR… TOUJOURS !

L’aspect créatif du jeu est remarquable, mais je préfère jouer en mode survie. Dans ce mode, les joueurs se retrouvent dans un monde de blocs avec pour seuls accessoires leurs vêtements. La nuit tombant rapidement, il est crucial de partir immédiatement à la recherche des ressources – bois, pierre, fer – nécessaires à la fabrication d’outils et d’armes, car Minecraft® pullule alors de créatures hostiles…

Ces ressources, le joueur les trouvera dans les profondeurs du tissu de Minecraft®. Avec du charbon et du fer, notamment, il confectionnera des armes et des armures indispensables à sa survie. En creusant, le joueur découvrira des grottes, des chambres emplies de lave, voire une mine ou une prison souterraine. Ces dernières contiennent parfois des trésors, mais sont surveillées par des monstres (zombies, squelettes, araignées), alors prudence !

De nouvelles fonctionnalités ont été ajoutées récemment (comme les lapins, que j’adore), ainsi que de nouveaux types de blocs permettant de créer des environnements aux textures plus riches et plus détaillées. Les plus intéressants à mes yeux sont les monuments sous-marins et leurs gardiens. Seuls les guerriers les plus robustes tenteront de vaincre l’ancien gardien en mode survie sans tricher… Je ne suis pas sûr que je pourrais y arriver, mais peut-être que Gameknight999 réussirait. Autre ajout intéressant en version 1.8 : le message à la fin de la liste sur l’écran d’accueil… Herobrine a-t-il été supprimé… ou pas ?

Bien que ces terres soient peuplées de créatures hostiles, le joueur n’y est pas seul. Les serveurs en accueillent des centaines, qui partagent les paysages et les ressources de Minecraft® avec d’autres créatures. La surface du jeu est parsemée de villages habités par des PNJ (personnages non joueurs). Les villageois se baladent, vaquent à leurs occupations et, dans leurs demeures, on trouve parfois des coffres contenant des trésors (plus ou moins intéressants). En faisant du troc avec les PNJ, il est possible d’obtenir des gemmes rares, des ingrédients pour préparer des potions, voire un arc ou une épée.

Ce jeu est une plate-forme incroyable pour les personnes créatives qui adorent bâtir et créer. D’ailleurs, il n’est pas limité à la construction de bâtiments. Grâce au minerai de redstone, on peut créer des circuits électriques dans le jeu, et alimenter des pistons et autres appareils pour fabriquer des machines plus complexes. Des gens ont déjà conçu des postes de radio, des ordinateurs 8-bits fonctionnels et des minijeux sophistiqués, tous alimentés par la redstone (Cake Defense est mon favori). Grâce aux blocs de commande introduits dans la version 1.4.2, on peut désormais contrôler des mécanismes de jeu – la téléportation par exemple – à l’aide de scripts de commandes. Les programmeurs peuvent donc créer de nouveaux types de minijeux, comme Missile Wars, un de mes favoris. La beauté de la chose, c’est que Minecraft® est bien plus qu’un jeu : c’est une sorte de système d’exploitation, permettant à ses utilisateurs d’inventer leur propre jeu et de s’exprimer d’une manière unique, et aux enfants de tout âge de concevoir leurs propres parties, cartes personnalisées et arènes PvP (player vs player – « joueur contre joueur »). Minecraft® est synonyme de création, de batailles débridées, de monstres terrifiants… C’est une toile vierge aux possibilités infinies.

Et vous, que créerez-vous ?



Exergue

L’amitié entre frères et sœurs est d’une telle évidence lorsqu’on est jeune qu’on la porte dans son cœur le reste de sa vie.
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LE MÉCHANT

Il se matérialisa au milieu d’un paysage de blocs verdoyants, dont la beauté naturelle lui arracha une grimace de dégoût et de haine. Luttant contre l’envie de tout détruire, il s’avança vers un adorable mouton, qui le regarda d’un air terrifié avant de décamper en haut d’une colline. Sa présence maléfique était quasiment tangible, comme une vague de chaleur s’échappant d’un brasier. Même les brins d’herbe semblaient s’écarter pour échapper à cette sinistre créature.

— Comment les habitants de l’Overworld peuvent-ils supporter de vivre ici ? s’exclama-t-il d’une voix sifflante tout en jetant un regard noir autour de lui.

Apercevant un village au loin, il remarqua immédiatement l’absence des habituelles fortifications. C’était une simple bourgade, une série de maisons typiques de Minecraft, formées de cubes de bois. Les bâtiments carrés étaient agglutinés autour d’une structure de pierre élancée : la tour de guet du village. Il repéra également un puits, ainsi qu’un champ de blé bien entretenu. Dans les ruelles qui serpentaient autour des maisons, les villageois vaquaient à leurs occupations. Leurs têtes en forme de bloc et leurs longs corps rectangulaires se distinguaient à peine au milieu des bâtiments cubiques.

Ces imbéciles n’ont aucune idée du danger qui les menace, ricana intérieurement la sinistre créature. Ils vont rapidement comprendre leur erreur.

Il ferma ses yeux blancs et luisants pour échapper à la vision idyllique et se téléporta dans un tunnel obscur. Ensuite, il prit une grande inspiration et poussa un gémissement rauque et perçant qui retentit dans les couloirs de pierre et les cavernes de roche, vibrant le long des flots de lave et des cascades gigantesques, résonnant jusqu’aux confins du monde souterrain de Minecraft. Quelques instants plus tard, les geignements plaintifs des zombies répondirent à son appel.

— J’arrive, mes enfants ! cria-t-il dans les ténèbres. Préparez le rassemblement.

Les gémissements de désespoir firent place à des cris de surprise et d’effroi, qui arrachèrent un sourire méchant à l’intrus ténébreux.

Je sens déjà la peur monter en eux… Parfait.

D’un pas léger, il emprunta les tunnels obscurs menant à l’entrée secrète dont seuls les monstres de la nuit connaissaient l’existence. De temps à autre, il croisait la route d’araignées géantes et de creepers, tapis dans l’ombre pour éviter sa présence terrifiante, incapables d’échapper à son regard perçant. Il aurait pu facilement les tuer, pour les punir de leur couardise répugnante, mais il avait plus urgent à faire. Il n’avait pas de temps à perdre avec ces faibles créatures.

Peu à peu, une lueur orange envahit le tunnel où il se trouvait : la douce et chaude lumière de la lave, qui accentuait les ombres des piliers et des crevasses. En tournant au coin du tunnel, il tomba nez à nez avec une immense cataracte de magma qui s’écoulait jusque dans une large mare. Non loin de là, un torrent s’échappait en cascade d’une fissure, déversant ses flots d’eau glacée en direction de la lave en fusion. Dans le creuset de ces deux éléments, de l’obsidienne s’était formée. Les blocs noirs et étincelants renvoyaient la lumière crue de la roche en fusion jusqu’au sommet de la caverne.

J’y suis.

L’entrée d’une zombie-ville se trouvait toujours au croisement de la lave et de l’eau. L’intrus ténébreux parcourut de son regard brûlant les parois rocheuses et repéra immédiatement les signes distinctifs de la porte secrète : une section de roche plate d’où émergeait un seul bloc. Il s’en approcha et appuya dessus. Dans un cliquetis, le mur s’ouvrit vers l’intérieur, dévoilant un long tunnel obscur. L’intrus franchit le passage, ferma la porte derrière lui, puis s’élança dans le corridor rocheux. Il courut si vite qu’il arriva rapidement au bout du tunnel, où une chaude lueur habillait d’orange les parois de pierre grise, comme des teintes automnales annonçant la mort de l’été.

Encore plus de lave, se réjouit-il en souriant.

Il adorait le magma, qui lui rappelait son foyer. Il s’arrêta pour examiner les environs. Il faisait face à une caverne immense, haute de plus de vingt blocs et longue d’une centaine. Au sol, une myriade de petites maisons de pierre et de terre, chacune de taille et de forme différente. Les bâtiments cubiques s’amoncelaient les uns sur les autres, exploitant le moindre espace disponible, formant un patchwork qui dégageait un certain charme chaotique. Malgré leur aspect anarchique et disparate, toutes les zombie-villes se ressemblaient.

Une grande clairière s’ouvrait au centre de la caverne, comme si une énergie mystique avait repoussé les bâtiments. L’intrus ténébreux s’y dirigea d’un pas vif, dévalant les marches quatre à quatre avant de s’élancer dans le labyrinthe de ruelles qu’il emprunta sans hésiter à l’un des nombreux croisements. Parfois, la voie était bloquée par deux angles de maison : il sortait alors une pioche de diamant et détruisait rapidement les blocs avant de reprendre sa route sans ralentir.

Quelques minutes plus tard, il arriva à destination. À l’orée de la clairière, des étincelles vertes voltigeaient dans les airs, comme d’étranges feux d’artifice. Des zombies se tenaient debout autour de ces fontaines étincelantes, les yeux mi-clos, baignant avec béatitude dans les lueurs verdâtres. L’intrus connaissait bien les fontaines à PV, essentielles à la survie des zombies. Ces créatures ne se nourrissaient pas de cerveau, comme le pensaient sottement les utilisateurs. Les zombies absorbaient le flux couleur émeraude des fontaines, dont les étincelles vertes restauraient leur santé et apaisaient leur faim. S’ils passaient trop de temps éloignés de leur zombie-ville, ils finissaient par mourir. Ils étaient donc condamnés à rester à proximité et à vivre une existence souterraine.

L’intrus dépassa les zombies pour se diriger vers une plate-forme de pierre érigée au milieu de la place. Il dut se frayer un chemin à travers une foule de morts-vivants de tout âge et de toute taille. Il aperçut même des cochons zombies et quelques blazes du Nether, qui avaient sans doute emprunté leurs portails secrets pour venir ici. Une fois arrivé devant la volée de marches qui conduisait à l’estrade, il poussa un gémissement rauque et perçant pour attirer l’attention sur lui, puis il monta l’escalier d’un pas lent. Un autre zombie, massif et musclé, l’attendait en haut des marches.

Le chef de cette communauté, se dit l’intrus, mais plus pour longtemps.

Il s’approcha du colosse et darda son regard brûlant sur lui.

— Quel est ton nom ? demanda l’intrus ténébreux.

— Ce zombie s’appelle Va-Lok, répondit l’autre d’une voix criarde en se désignant d’un doigt verdâtre. Va-Lok est le chef de cette ville.

— Plus maintenant.

L’intrus passa à l’attaque, noyant le zombie sous un déluge de coups. Le mort-vivant tenta de riposter, mais son assaillant disparut avant que ses doigts griffus se referment sur lui, puis il se matérialisa derrière Va-Lok pour le frapper dans le dos, lui arrachant de précieux PV. Disparition, réapparition, attaque… Ce petit manège dura encore une minute, sans laisser la moindre chance au zombie. En guise de coup de grâce, l’intrus se contenta de pousser son adversaire hors de l’estrade. La chute fatale lui déroba son dernier PV et le mort-vivant disparut en un éclair, abandonnant derrière lui des bouts de chair pourrie et trois boules d’XP. Les regards de la foule se portèrent sur le vainqueur.

— J’ai vaincu votre chef au combat et je revendique celle ville. J’ai agi comme il se doit, le fort éliminant le faible, comme il est écrit dans vos lois. Vous êtes désormais mes sujets et vous me devez obéissance.

— Quels sont vos ordres ? demanda l’un des morts-vivants les plus proches.

— Quel est ton nom ?

— Ce zombie s’appelle Ta-Zin, répondit-il d’un air à la fois hésitant et apeuré.

— Ta-Zin, tu es désormais l’un de mes généraux. Tu vas mener la ville au combat, déclara l’intrus d’une voix si forte qu’elle résonna longuement entre les murs de la caverne. Tu vas t’en prendre aux habitants de l’Overworld et poursuivre les attaques jusqu’à ce que l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un vienne me supplier à genoux de cesser.

Il s’arrêta un instant, le temps que son discours fasse de l’effet, puis il poursuivit :

— Nous avons perdu la première guerre, qui devait nous libérer. Des chefs incompétents, Erebus et Malacoda, ont payé de leur vie cet échec. Désormais, c’est moi qui mènerai la bataille finale. Je vais apprendre le sens du mot « peur » à ces PNJ pathétiques de l’Overworld.

Des murmures d’approbation s’élevèrent de la foule de zombies, qui hochaient leur tête cubique en faisant de grands sourires édentés.

— Nous attaquerons les villages jusqu’à ce que l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un me supplie à genoux d’épargner les vies pathétiques des PNJ. Ensuite, lorsqu’il sera à deux doigts de mourir, à bout de forces, Gameknight perdra courage et s’enfuira par le Portail de lumière pour rejoindre son monde physique. Je le pourchasserai alors et je sèmerai le chaos dans son univers, afin de punir l’humanité de m’avoir enfermé dans Minecraft. C’est à ce moment-là que je libérerai les monstres de la nuit.

Les zombies poussèrent des grognements gutturaux en guise d’acclamations, puis ils se turent soudainement en voyant Ta-Zin s’avancer sous les yeux de l’assemblée. Le zombie leur jeta un regard avant de se tourner vers l’intrus.

— Ce zombie ne comprend pas. D’après ses vêtements, le chef qui se tient devant nous fait partie des tisse-ombre, les anciens chargés de changer les créatures de l’ombre, capables d’améliorer les monstres de la nuit, mais…

L’intrus se téléporta au côté de Ta-Zin et le martela de coups jusqu’à épuiser les derniers PV du zombie, mais il s’arrêta juste avant le coup de grâce.

— Je ne suis pas un simple tisse-ombre, je suis LE tisse-ombre ! déclara-t-il d’une voix vibrante de colère. C’est moi qui les ai tous créés. C’est moi qui règne sur toutes les créatures de Minecraft.

— Ta-Zin vous présente ses excuses, gémit le mort-vivant. Comment faut-il s’adresser à notre nouveau chef ?

Les zombies connaissaient la règle : tous les non-monstres de Minecraft étaient nommés d’après leur fonction. Un tisse-ombre chargé d’améliorer les zombies portait le nom de Zombiebrine, celui qui s’occupait des creepers s’appelait Creeperbrine…

— Quelle est votre spécialité, chef ?

— C’est moi qui fabrique les créatures comme ce raté d’Erebus ou cet impatient de Malacoda. Je façonne les chefs des armées et les dirigeants des ténèbres. JE CRÉE LES HÉROS DU MAL !

Sa voix résonna dans la caverne comme un gong frappé par un maillet.

— Et maintenant, partez semer la mort et la destruction. Dites bien aux PNJ que leurs souffrances ne s’arrêteront que lorsque ce couard d’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un se décidera à m’affronter !

— Chef, quel est donc votre nom ? cria un zombie dans la foule. Comment faut-il s’adresser au nouveau meneur de la zombie-ville ?

— Mon nom… vous voulez connaître mon nom ?

Ta-Zin hocha sa tête verdâtre. L’intrus s’approcha et lui souffla d’une voix glaçante :

— Mon nom appartient aux légendes… Je suis Herobrine.



2

NOUVEAU DÉPART

Comme des milliers de fois auparavant, Gameknight se connecta à Minecraft. Il jouait dans son sous-sol, sur l’ordinateur de son père, dont la carte graphique surpuissante permettait de faire tourner le jeu très rapidement. Il leva les yeux de l’écran pour examiner le fatras d’inventions de son père qui encombrait la pièce : l’imprimante d’objets 3D en réglisse, le lance-guimauve, le mixeur de beurre de cacahouète à haute vélocité… Il y en avait de toutes sortes. Inventer des choses, c’était le métier de son père. Il créait des objets improbables, puis il parcourait le pays pour trouver à qui les vendre. La plupart de ses créations n’avaient pas trouvé preneur. D’ailleurs, elles ne marchaient jamais comme prévu, à l’exception d’une seule : le rayon numériseur. Gameknight l’avait découvert à ses dépens, lorsque cette invention l’avait digitalisé et projeté dans le programme qui tournait sur l’ordinateur : Minecraft. Cela avait été une rude épreuve qu’il n’était pas près de renouveler.

Il se souvenait encore de ses premiers instants de terreur, lors de son arrivée dans le jeu… L’araignée géante qu’il avait dû combattre… et les zombies… puis les creepers… et tous les autres… La liste de monstres semblait sans fin. Gameknight n’avait pas fait exprès d’allumer le rayon numériseur, mais cet accident avait changé sa vie à jamais. Il avait appris de nombreuses choses durant ses aventures, mais la plus étonnante de toutes, c’était que les créatures de Minecraft étaient bien vivantes… Les PNJ 1, les animaux… ainsi que les monstres.

En particulier deux d’entre eux, qui avaient tout fait pour terrifier Gameknight et menacer l’existence des habitants de Minecraft : Erebus, le seigneur des Endermen, et Malacoda, le roi du Nether. Ils avaient tous les deux juré de détruire Minecraft en s’en prenant à la Source, l’origine même du logiciel qui alimentait tous les serveurs du jeu. En la détruisant, ils auraient pu envahir le monde physique. Heureusement, Gameknight était parvenu à les arrêter, avec l’aide de ses amis, d’une armée de PNJ et des utilisateurs. Il avait appris beaucoup de choses pendant cette aventure, sur lui-même comme sur le monde de Minecraft. Sa vision du jeu avait changé. Une fois plongé dedans, il n’avait plus eu l’impression de jouer… mais de vivre une autre vie.

En jetant un coup d’œil par-dessus son épaule, il aperçut le rayon numériseur, posé au milieu du fatras, l’extrémité en forme de canon pointée vers le mur du sous-sol. Bien qu’il soit désormais éteint et inoffensif, Gameknight ne put réprimer un frisson en contemplant les tuyaux et mécanismes plongés dans l’ombre. Cet appareil avait failli lui coûter la vie. Plusieurs semaines s’étaient écoulées depuis son retour miraculeux dans le monde réel et il avait finalement trouvé le courage de rejouer à son jeu favori… Minecraft.

Il se tourna vers l’énorme moniteur à écran large. Son personnage venait d’apparaître à côté de la cachette qu’il avait creusée lorsqu’il avait été happé dans le jeu par le rayon numériseur. Au-dessus de son personnage, il n’y avait aucune trace du lien qui le connectait aux serveurs de Minecraft (et donc à la Source), mais Gameknight savait que les PNJ pouvaient le voir. C’était d’ailleurs la manière dont ils identifiaient les utilisateurs : ces liens partaient droit vers le ciel, comme un rayon de lumière argentée. Ils pouvaient également distinguer le nom des utilisateurs, affiché au-dessus de leur tête. Lorsqu’il avait été projeté dans le jeu, Gameknight ressemblait en tous points aux autres joueurs, avec son pseudo flottant sur son crâne, à l’exception d’un détail crucial : l’absence totale de lien avec le serveur. Il faisait donc partie des utilisateurs… mais sans en être un. D’où le nom que lui avaient donné les PNJ : l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un, le sauveur de Minecraft annoncé par la prophétie. Gameknight était fier de porter ce patronyme.

Il contempla le paysage par les yeux de son personnage. Un large affleurement rocheux surplombait un bassin, alimenté par une grande cascade. L’eau s’écoulait ensuite dans une caverne souterraine. C’était là qu’il avait été attaqué la première fois, par une araignée géante. Il n’avait dû son salut qu’à ce cours d’eau providentiel. Les souvenirs du monstre lui revinrent en mémoire : les petits poils qui frémissaient sur son corps terrifiant, les griffes tranchantes à chaque extrémité de ses pattes, la multitude d’yeux brûlants d’une haine insatiable. Il réprima aisément un frisson de peur : la situation était différente aujourd’hui, il ne se trouvait plus réellement dans le jeu. Il pouvait se contenter de jouer, comme un utilisateur normal se promenant dans Minecraft. Son personnage pouvait très bien subir des dégâts et même mourir, mais rien ne pouvait lui arriver dans la vie réelle. Ce n’était plus qu’un simple jeu vidéo, sans danger. De toute façon, il n’avait plus la moindre raison d’utiliser de nouveau le rayon numériseur de son père (ou « Portail de lumière », comme l’appelaient les PNJ).

Gameknight sortit son personnage du bassin et se dirigea vers le village qu’on devinait au loin. Il traversa le paysage en courant, passant à côté d’un autre affleurement rocheux. Ce massif montagneux était orné de grandes stalactites qui pendaient vers le sol comme les crocs géants d’un mastodonte de pierre. Cette montagne l’avait rempli d’effroi la première fois qu’il avait atterri sur ce serveur… D’ailleurs, tout lui faisait peur à l’époque. Il laissa le pic rocheux derrière lui et poursuivit sa route vers le village de Crafter. Quelques araignées se retournèrent sur son passage, mais Gameknight les laissa tranquilles. Avec son armure et son épée enchantées, ces créatures ne faisaient pas le poids contre lui. De plus, il savait désormais qu’elles étaient vivantes et il ne voulait pas les tuer sans raison.

S’il y avait bien une chose qu’il avait retenue à la suite de sa numérisation forcée, c’est que toutes les créatures du jeu étaient réellement vivantes. Les villageois PNJ nourrissaient des rêves et des espoirs pour leurs enfants. La perte d’un être cher les plongeait dans le chagrin. Tous les êtres vivants du monde numérique ressentaient la douleur et avaient peur de mourir. Ils étaient tous conscients de leur existence. Gameknight partageait désormais ce secret avec eux.

En passant à côté des arachnides, il les salua d’un hochement de tête, mais fit un écart pour les éviter et poursuivit sa route vers le village. Au bout de quelques minutes, il commença à percevoir les murs de pierre érigés tout autour. Ils avaient été bâtis pour protéger les PNJ des monstres de l’Overworld menés par le roi des Endermen, Erebus.

Ses armées avaient lancé l’assaut sur Minecraft dans l’espoir de détruire la Source. Leur succès aurait signifié la fin de toutes les vies numériques qui peuplait le jeu. Erebus et ses troupes auraient alors pu emprunter le Portail de lumière et envahir le monde physique, semant la mort et la destruction sur leur passage. Avec l’aide de ses amis, Gameknight avait organisé la défense de Minecraft et sauvé tout le monde. Heureusement, le temps des batailles était désormais révolu. Il n’y avait plus de monstres cherchant à le tuer, plus d’armées s’affrontant sur le champ de bataille… juste Minecraft, le jeu qu’il aimait tant.

En approchant du bourg, il aperçut un PNJ juché au sommet d’une grande tour de pierre qui dominait toutes les maisons. C’était la tour de guet, un bâtiment essentiel que l’on trouvait dans tous les villages. Un PNJ y restait posté en permanence, à l’affût des monstres. Il s’appelait toujours Watcher, car les villageois portaient le nom anglais de la tâche qu’ils effectuaient quotidiennement : Builder, Runner, Planter, Digger 2… Gameknight était toujours rassuré de voir la vigie à son poste. Cela signifiait que tout allait bien. Cependant, il fut surpris d’apercevoir deux silhouettes au sommet de la tour du village.

— Ouvrez le portail, ordonna l’un des Watcher.

Dans un grand grincement, deux battants de fer s’ouvrirent à l’approche de Gameknight, qui remarqua alors la présence de longues éraflures à la surface, comme si des griffes avaient égratigné le métal. En levant les yeux, il aperçut les silhouettes de nombreux archers sur le parapet, l’arme à la main, flèche encochée.

Pourquoi y a-t-il autant de sentinelles sur les murs aujourd’hui ? se demanda Gameknight.

Il franchit le pont de bois qui recouvrait les douves et s’approcha de la place centrale. Tous les PNJ le saluèrent au passage. Tout le monde connaissait le sauveur de Minecraft… l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un.

Soudain, deux jeunes PNJ accoururent vers lui en souriant.

— Gameknight ! s’exclamèrent-ils en se jetant sur lui.

Celui-ci s’accroupit pour les prendre dans ses bras, puis il se releva en tournoyant, faisant voltiger leurs petites jambes comme sur un manège, dans un grand concert d’éclats de rire. Il les reposa ensuite doucement au sol, laissant les jumeaux repartir en courant vers d’autres jeux.

Il s’agissait de Topper et Filler, les deux enfants de Digger, son ami PNJ qui le considérait comme un membre de sa famille. Gameknight n’en revenait pas d’une telle confiance, car il était tout de même responsable de la mort de sa femme, la mère des jumeaux. À l’époque, il n’était qu’un vandale sans scrupules commettant des méfaits. Il ne connaissait pas encore le grand secret de Minecraft, à savoir que tous les PNJ étaient réellement vivants. Lors de son premier séjour dans ces lieux, avant que la guerre déferle sur tous les serveurs et qu’il endosse le rôle de l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un, Gameknight avait vandalisé le village. Il avait brisé des portes pour laisser passer les zombies, détruit des murs pour permettre aux squelettes de tirer sur les habitants… La femme de Digger avait trouvé la mort dans ces circonstances. Ce ne fut qu’après la grande bataille qui faillit balayer le village… après les efforts de Gameknight et Shawny, son ami utilisateur, pour fortifier les lieux… après qu’il eut sauvé tant de vies de PNJ… que Digger lui pardonna enfin toutes ses erreurs passées. Ému par une telle générosité, Gameknight redoublait d’efforts pour lui rendre la pareille. Il en était récompensé au centuple dès qu’il entendait les rires joyeux des jumeaux, Topper et Filler, et qu’il les serrait dans ses bras.

Il y avait toutefois une ombre au tableau : il ne pouvait plus réellement sentir leurs câlins. Il ne faisait que jouer au jeu, regarder l’écran de son ordinateur, entendre les voix de ses amis PNJ dans ses écouteurs… Il en était réduit à un rôle d’observateur, détaché du monde dans lequel il évoluait. Ces contacts physiques lui manquaient, mais il ne voulait pour rien au monde retourner de nouveau dans le jeu, redevenir l’Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un. Il avait failli perdre la vie et c’était une expérience cauchemardesque. Il aurait bien aimé sentir l’étreinte chaleureuse des jumeaux, mais le prix à payer était trop lourd.

— Gameknight ! s’exclama une voix enfantine.

Il se retourna pour voir une jeune fille courir vers lui. C’était Stitcher, reconnaissable à ses longs cheveux roux et bouclés. Pourtant, ses mèches ne flottaient pas dans le vent de sa course et restaient collées à ses épaules, comme une texture sur sa peau.

En redevenant simple utilisateur, Gameknight voyait désormais tout en deux dimensions, sans relief, alors qu’à l’époque où il était plongé dans le jeu il pouvait voir les boucles rousses de Stitcher voltiger sur ses épaules comme autant de ressorts cuivrés. Le monde de Minecraft regorgeait de détails invisibles à l’œil des utilisateurs, autant d’éléments uniques prouvant sans l’ombre d’un doute que les PNJ, monstres et animaux du jeu étaient réellement en vie.

Stitcher traversa la place en courant et se jeta dans ses bras, lâchant son arc et ses flèches au passage. Il la rattrapa facilement, mais elle allait tellement vite qu’il en tomba sur les fesses en riant.

— Tu as encore grandi depuis la dernière fois que je t’ai vue, lui dit Gameknight en se relevant.

— Ça faisait longtemps que tu n’étais pas venu, répondit-elle.

— À peine deux semaines, répliqua Gameknight999.

Il avait eu besoin d’une pause après sa dernière et éprouvante aventure.

Elle fronça les sourcils, comme si elle le soupçonnait de mentir. Il se rappela alors que le temps passait plus vite dans Minecraft : une journée dans le jeu équivalait à seulement vingt minutes du monde réel.

— D’accord, ça fait sans doute plus longtemps, dit-il. Excuse-moi, j’aurais dû revenir plus tôt.

— Ouais, tu aurais dû, grommela Stitcher en lui donnant une pichenette dans le bras. Tu n’as pas intérêt à recommencer, sinon je te donnerai une bonne correction. Nous sommes ta famille de Minecraft et tu n’as pas le droit de nous oublier !

— Je suis navré, marmonna-t-il.

Derrière lui, un rire interrompit leur conversation. Il se retourna brusquement et tomba nez à nez avec Hunter, la grande sœur de Stitcher. Comme toujours, elle portait son arc enchanté à la main, une flèche encochée, prête à tirer.

— Je rêve ou ma petite sœur vient juste de te gronder ? demanda-t-elle en souriant.

— Ouais, plus ou moins, grommela Gameknight.

Hunter éclata de nouveau de rire. Elle avait l’air plus âgée, elle aussi. Sa chevelure rousse lui descendait désormais jusqu’au milieu du dos. Là encore, on aurait dit une texture appliquée sur sa peau. Cela lui ôtait un peu de son identité, comme si elle n’était plus qu’une PNJ anonyme. Elle avait également grandi, au point de faire la même taille que Gameknight. Seul son regard n’avait pas changé : une colère sourde luisait toujours au fond de ses yeux bruns, une furie inextinguible depuis que les monstres avaient tué ses parents et détruit son village. Face à cette soif de vengeance qui animait tout son être, Gameknight ne put réprimer un pincement de cœur. Le désir de vengeance est insatiable et peut consumer à la fois le prédateur et ses proies. Il se remémora les paroles de sa mère : « La meilleure revanche qu’on puisse prendre sur la vie, c’est d’être heureux et épanoui. » Hélas ! Hunter ne semblait pas prête à entendre ce discours. Du moins, pas encore…

— Bon, si tu as fini de te faire humilier par ma petite sœur, lui dit-elle, j’ai besoin de te parler. Accompagne-moi à la salle d’artisanat.

Elle fit demi-tour avec grâce et s’élança vers le centre du village, en direction de la grande tour de pierre qui dominait les environs. Gameknight lui emboîta le pas, Stitcher à son côté. Il y eut de nombreuses acclamations au passage du héros, celui qui avait sauvé tant de vies : le légendaire Utilisateur-qui-n’en-est-pas-un, le vainqueur de la menace terrifiante qui avait bien failli dévaster tout Minecraft. Les villageois criaient son nom ou bien lui tapotaient le dos au passage. Gameknight se sentait apprécié et utile, une sensation agréable, mais inhabituelle pour lui, après tout ce qu’il avait vécu à l’école. Là-bas, il n’était que Tommy Feynman, un gamin tâchant de passer inaperçu aux yeux de ceux qui lui cherchaient des noises. Il n’était ni important ni utile, car sortir du lot était le meilleur moyen d’attirer l’attention des brutes de la classe. Il n’arrivait jamais à rien, à l’école. Heureusement, Minecraft lui permettait de se sentir enfin lui-même.

En atteignant la tour de pierre, Hunter ouvrit la porte et se dirigea vers le fond de la salle. En jetant un œil en haut de l’échelle, Gameknight aperçut des archers armés à tous les étages. Ils étaient visiblement sur le qui-vive, comme s’ils s’attendaient à une attaque.

Que se passe-t-il donc ici ?

Hunter sortit une pioche de diamant et l’abattit sur le bloc d’angle de la pièce. En trois coups rapides, elle le délogea pour dévoiler le tunnel secret. Toutes les tours de guet disposaient d’une telle trappe, menant à la salle d’artisanat souterraine du village. Elle repoussa le bloc et s’engagea dans le tunnel, suivie de la petite silhouette de Stitcher.

Gameknight était sur le point de leur emboîter le pas, mais il jeta un dernier coup d’œil aux archers. Les PNJ avaient l’air anxieux.

Pourquoi sont-ils aussi nerveux ?

La chevelure rousse de Stitcher émergea du trou et elle lui adressa un regard surpris.

— Tu viens ou tu comptes rester planté là ? demanda-t-elle en souriant.

— Oui, j’arrive.

Elle disparut dans le tunnel sombre et Gameknight commença à descendre l’échelle. Au bout de quelques barreaux, il s’arrêta, le regard dans le vide. Des questions tourbillonnaient dans sa tête.

Il se passe quelque chose. Quelque chose… d’inattendu. Et je n’aime pas ça.

Il essaya de chasser ces idées noires et entreprit de descendre dans les profondeurs de Minecraft.





1. PNJ : personnage non joueur




2. Voir le lexique en fin d’ouvrage.
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